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En 1980, le SIDA (syndrome d'immunodeficit
acquis) est apparu, tel un nouveau cavalier de
I'Apocalypse.
La maladie connait aujourd'hui une extension tres
rapide: le nombre des cas double tous les six mois.
En Suisse, on recense aujourd'hui 77 personnes
atteintes du SIDA; 39 d'entre elles ont ete terras-
sees par la maladie. Et les perspectives ä long terme
sont particulierement pessimistes. Tous les traite-
ments entrepris jusqu'ä aujourd'hui se sont reveles
sans effet. Des maladies ou epidemies comme la
variole, le typhus, la fievre typhoide, la malaria, la
syphilis, la poliomyelite, plus meurtrieres que les
guerres et les catastrophes naturelles, sont pour
notre pays un lointain souvenir.

Le nouveau cavalier de I'Apocalypse se nomme le
SIDA. En 1981, on enregistrait trois cas seulement
dans le monde entier, et la maladie apparaissait
plus comme un phenomene exotique que comme
une veritable menace.
A New York aujourd'hui, le SIDA arrive en troisieme
position dans les causes de deces chez la population

masculine ägee de 30 ä 40 ans.
Le sang est un des «vehicules» du SIDA. Faut-il des
lors avoir peur des transfusions de sang?
La redaction d'Actio s'est entretenue avec deux
specialistes de renommee internationale, les pro-
fesseurs A. Hässig et R. Bütler, deux hauts respon-
sables du Laboratoire central du Service de transfusion

de sang de la Croix-Rouge suisse ä Berne.

Lys Wiedmer

Actio: Faut-il avoir peur des
transfusions de sang? Cer-
taines personnes aujourd'hui

preferent renoncer ä
une intervention chirurgi-
cale par crainte de recevoir
du sang infecte par le SIDA.

A. Hässig et R. Bütler: Le

sang a toujours ete le vehicule
de diverses maladies infec-
tieuses De tous temps, le
Service de transfusion de sang
porte une attention particuliere
aux mesures de protection
permettant d'eviter la

transmission de maladies infec-
tieuses Concretement, cela
signifie que certains porteurs
de maladies infectieuses ne
sont pas admis comme don-
neurs de sang Par exemple,
les personnes ayant souffert
d'une hepatite ne peuvent
donner leur sang pendant
deux annees consecutives
Pour les cas de syphilis, cette
interdiction est beaucoup plus
longue Autre exemple: le

sang des personnes atteintes
de malaria ou qui ont passe les
six mois precedant le don de

sang dans une region infectee
ne sera utilise que pour
('elaboration de produits sanguins
derives, pour lesquels ce virus
ne presente aucun danger

Le fait que le temps d'incu-
bation soit particulierement
long (entre une et dix
annees) accroit encore le ca-
ractere inquietant de la
maladie. Quelle protection le
Service de transfusion de
sang a-t-il mis en place pour
assurer la securite des dons
de sang? Apres s'etre decla-
ree, la maladie est en effet
incurable et entraine le
patient vers une mort lente
mais certaine.

Nous remettons ä chaque
donneur de sang une feuille

d'information et un questionnaire

Sur le premier
document, nous avons etabli un
catalogue des groupes ä

risque et nous demandons aux
personnes appartenant ä ces
groupes de s'abstenir de tout
don de sang Les groupes ä

risque sont constitues par les

- personnes de sexe mascu-
lin qui depuis 1977 ont eu
des relations sexuelles avec
un autre homme

- personnes qui depuis 1977
utilisent ou ont utilise des
drogues par voie intravei-
neuse

- immigrants d'Afrique
centrale et d'Haiti

- partenaires sexuels (hom-
mes ou femmes) des trois
groupes designes ci-des-
sus, ainsi que d'hemophi-
les, de patients atteints de
SIDA ou de sujets chez
lesquels on a trouve des anti-
corps anti-HTLV 11 l/LAV

Les reponses aux questionnaires

remplis par chaque donneur

nous livrent les informations

nous permettant de
confirmer le diagnostic d'une
infection par le SIDA

Supposons que le donneur
de sang soit une femme ma-

riee ä un homme bisexuel,
mais ignorant tout des pratiques

de son mari. II se peut
qu'elle soit dejä contaminee
sans le savoir et qu'elle
vienne donner son sang en
toute bonne foi. Le danger
d'extension de la maladie
n'est done, depuis long-
temps, plus limite aux seuls
groupes ä risque.

Nous avons en effet ete sur-
pris du nombre d'hommes
concernes par la bisexualite

Depuis le 1" juillet 1985,
nous avons introduit un test
obligatoire sur tous les dons
de sang, permettant de dece-
ler la presence du virus Par

jour, cela signifie que nous
devons pratiquer 1200 tests
supplementaires Depuis le 1er

novembre dernier, ('obligation
d'effectuer ce test de routine a

ete etendue ä la douzaine de
centres de transfusion repartis
dans toute la Suisse.

Une question peut-etre em-
barrassante; les centres re-
gionaux ont-ils vraiment les
moyens d'effectuer de tels
tests?

Le laboratoire central ä

Berne n'a pas vraiment de
predominance sur les regions

Mais nous avons pu pour la

premiere fois, et e'est tant
mieux, coordonner tous les
efforts dans ce domaine Notre
preoccupation commune, en
effet, est de garantir que le

sang donne ä la Croix-Rouge
n'est pas porteur de maladies
infectieuses, et en particular
du SIDA Au cours d'un certain
nombre d'essais (nous avons
envoye aux laboratoires regio-
naux des prelövements en leur
demandant de les analyser sur
la base d'un questionnaire),
nous avons pu constater com-
bien nos centres regionaux
etaient ä la pointe de la

technique

II manque encore aujourd'hui

une decision au niveau
federal qui rendrait obligatoire
l'application de toutes ces
prescriptions sur tout le terri-
toire de la Confederation II

existe en effet des centres de
transfusion locaux qui ne sont
pas rattaches ä la Croix-Rouge
et qui ne pratiquent pas
encore les contröles systemati-
ques

Imaginons que je tombe ma-
lade et que je doive etre
operee. Faut-il que j'insiste
pour recevoir du sang du
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centre de transfusion de la
Croix-Rouge suisse? Sinon,
n'y-a-t-iipas un risque?

Le risque est pratiquement
inexistant Lors de la Conference

internationale sur le
SIDA de Ifete dernier aux Etats
Unis, des chiffres ont ete pro-
duits pour la premiere fois. Sur

f-a star de cinema
Rock Hudson

meurt ä Hollywood

le 2 octo-
bre 1985ä l äge.de 59 ans.
'ooubliable he-
r°s et l'idole de
aes dames joua
"ans 60 films et
on grand nom-
re de series te-

n levisees.
mois avant

sa mort seule-
ment, ilrendit
Public son ho-

niosexualite et
annonce de son

affection du
D SIDA.
Hock Hudson fit
°n de la totalite

de sa fortune,
s°it 45 millions
de dollars, a la

e°herche contre
le SIDA.

un total de 10 ä 12 millions de
transfusions par annee, on
n'enregistre que 30 ä 40 cas
de contamination par transfusion.

En Suisse, on releve jusqu'ä
pfesent un seul cas de ce
genre. Toutefois, sur 10 000
donneurs, on estime ä 3 ou 4

le nombre de ceux qui sont
susceptibles d'etre atteints
par la maladie. Rappelons
qu'aux Etats-Unis, la proportion

est de 1 pour 3000.

Que dites-vous aux
donneurs pour lesquels le test
s'est revele positif?

Franz Schubert, victime a 31 ans
de la syphilis.

Raphael mourut d'une malaria ä
37

Le cholera tua le philosophe
Georg Hegel...

...et le generalprussien Karl von
Clausewitz.

Un medecin du centre de
transfusion de sang prend
contact avec eux, soit par
telephone, ou en cas d'impossibi-
lite majeure, par lettre, les in-
forme que le test a eu un
resultat inattendu et les convie
ä un entretien au centre de
transfusion

Dans les annees quarante,
lorsque nous decelions la

syphilis chez un patient, nous
avions I'habitude de I'envoyer
chez le medecin et de lui

conseiller de suivre un traite-
ment L'entretien avait alors
lieu entre le medecin et le

patient et la discretion etait
ainsi assuree. Etant donne que
nous n'avons aucun traite-
ment contre le SIDA, nous
devons etre attentifs ä notre
fagon de proceder

Dans ce contexte, il me
semble important de rendre
hommage ä Taction de TOffice
federal de la sante publique, et
au professeur Beat Roos en
fete, d'avoir si justement per-
gu le danger et d'avoir reagi
avec promptitude

La commission federale
d'experts chargee des questions

du SIDA a accompli un
travail de vulgarisation tout ä

fait remarquable

Le SIDA est en quelque sorte
le cavalier de I'Apocalypse
de l'epoque moderne, qui re-
met en question toutes les
libertes acquises dans le do-
maine sexuel. Y-a-t-il un es-
poir de guerison dans un
avenir proche?

Nous connaissons le virus
On est meme parvenu ä le
definir tres rapidement Dans
le monde entier, la recherche
des moyens de guerison ou
des mesures permettant au
moms d'eviter une extension
trop rapide de la maladie, est
intensement mende. Avant
cinq ans toutefois, on ne verra
pas apparaitre sur le marche le

vaccin permettant d'lmmuni-
ser toute la population.

Tout drame entraine malgre
lui des progres. Le SIDA
a-t-il influence la recherche
medicate?

A Tavenir, nous aurons tou-
jours plus ä notre disposition
des produits sanguins sürs et
dont la qualite aura ete eprou-
vee. Ces preparations
sanguines subiront des tests com-
parables ä ceux pratiques sur
les medicaments. La transmission

de maladies par le sang
sera pratiquement exclue.
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